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INTRODUCTION 

Améliorer l’accès des agriculteurs familiaux aux semences de qualité est un enjeu majeur en Afrique, 

où coexistent un système semencier paysan (parfois appelé « informel », largement prédominant, et 

un système formel souvent peu développé. Dans la Région des Grands Lacs, un Consortium 

d’organisations paysannes1 a identifié plusieurs défis liés à l’accès aux semences de qualité :  

 L’insuffisance voire l’absence de fournisseurs et multiplicateurs locaux de semences de 

qualité dans les Etats de la CEPGL ;  

 Le dysfonctionnement des services en charge de la chaine de production des semences dans 

les trois pays de la région et leur faible connexion avec les besoins réels du milieu paysan ;  

 L’insuffisance de connaissances en matière de production, de traitement, conditionnement 

et de diffusion des semences ;  

 Un coût très élevé à l’importation des semences de qualité; 

 L’inexistence d’une politique semencière dans certains  Etats et ou d’une politique régionale ; 

 La présence de nombreux programmes et agences internationales développant des 

programmes de distribution de semences améliorées qui fragilisent les structures 

semencières locales en place ou en développement. 

C’est pour aborder ces différents défis qu’un atelier régional multi-acteurs est organisé du 12 au 14 

juillet 2016 à Goma. Cet atelier est co-organisé par le CSA et le Consortium des OP des Grands Lacs 

dans le cadre du programme PAEPARD (Partenariat Afrique-Europe pour le Recherche Agricole pour 

le Développement, voir ci-dessous). Il sera tenu à l’hôtel Cap Kivu à Goma. 

L’atelier rassemblera les multiples acteurs du système semenciers de la Région (organisations 

paysannes, institutions de recherche, secteur privé, acteurs gouvernementaux, ONG …) afin d’assurer 

un débat multi-acteurs autour de la question semencière et de dégager des pistes concrètes 

d’amélioration de l’accès des agriculteurs familiaux aux semences de qualité. La question des 

partenariats OP-recherche-secteur privé sera en particulier abordée.  

L’atelier visera à : 

 Permettre un débat multi-acteurs sur les partenariats entre OP et autres acteurs des 

systèmes semenciers pour un accès durable aux semences de qualité ; 

 Partager et capitaliser les différentes expériences vécues par les OP dans leurs multiples 

collaborations avec les différents secteurs et acteurs ;  

 Susciter une réflexion collective sur les systèmes semenciers existant, sur base d’expériences 

pertinentes, afin de dégager leurs avantages et inconvénients pour les agriculteurs familiaux 

et les améliorations possibles ;  

 Envisager les conditions possibles pour une meilleure circulation du matériel semencier dans 

la Région des Grands Lacs ; 

                                                           
1
 Le consortium « COS » regroupe six organisations paysannes de la Région des Grands Lacs : CAPAD du 

Burundi, Imbaraga et Ingabo du Rwanda, FOPAC du Nord Kivu, LOFEPACO et FOPAC Sud Kivu de RDC. Depuis 
2009, ces six organisations paysannes sont porteuses d’un projet de « Coopération des OP de la Région des 
Grands-Lacs sur la professionnalisation des métiers d’agriculture » visant à promouvoir l’échange et la 
coopération d’OP à OP. Ce projet est soutenu par le CSA. 
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 Définir des lignes de plaidoyer pour améliorer la complémentarité entre les entreprises 

gouvernementales, commerciales et paysannes dans les domaines de la création variétale, 

de la production et de la distribution des semences tant au niveau national qu’au niveau 

régional ; 

 Etablir des mécanismes fiables et inclusifs devant faciliter les échanges d’informations et 

d’expertise entre les pays et les institutions de la Région des Grands Lacs dans le domaine 

des ressources phytogénétiques destinées à l’agriculture et du développement de la 

production semencière. 

 Enregistrer ceux-ci dans un document de plaidoyer et de capitalisation afin d’appuyer les 

actions de différentes OP actives sur le thème. 

Afin d’atteindre ces objectifs, l’atelier sera principalement organisé autour d’expériences d’OP de la 

Région des Grands Lacs et laissera une large place aux débats. Par ailleurs, des travaux de groupe par 

pays seront organisés afin  de dégager des pistes d’actions concrètes entre les différents acteurs des 

systèmes semenciers. 
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PAEPARD 

La Plateforme de partenariats Européens et Africains dans le domaine de la Recherche Agricole pour 

le Développement (PAEPARD) appuie la collaboration entre un large éventail d'organisations en 

Afrique et en Europe dans le domaine de la recherche agricole pour le développement. En particulier, 

PAEPARD vise à :  

 Faciliter les partenariats entre les organisations paysannes, les groupes de la société civile, 

des instituts de recherche et instituts d'enseignement, les entreprises privées et les réseaux 

politiques. 

 Prendre en charge ces partenariats à travers le renforcement des capacités et fournir un 

accès à l'information sur les possibilités de financement. 

 Aider les partenaires à préparer des propositions de recherche solides qui répondront aux 

besoins réels des agriculteurs. 

 Militer pour un soutien accru de la recherche agricole axée sur la demande multi-acteurs. 

PAEPARD est coordonné par le Forum pour la Recherche Agricole en Afrique (FARA), en collaboration 

avec Agrinatura, un consortium d'organismes de recherche et d'éducation en Europe. L'initiative est 

soutenue par l'Union européenne à travers son Programme thématique de sécurité alimentaire.  

PAEPARD rassemble plusieurs organisations européennes et africaines. Les partenaires européens 

sont les suivants : AGRINATURA (l’alliance européenne dans le domaine des connaissances agricoles 

pour le développement, qui coordonne les partenaires européens de la recherche), COLEACP 

(représentant du secteur privé), CSA (représentant des ONG), ICRA (spécialiste du renforcement des 

capacités en RAD) et CTA (le Centre technique de coopération agricole et rurale). Parmi les 

partenaires africains, outre le FARA, on trouve l’Organisation panafricaine des agriculteurs (PAFO), le 

Forum régional des universités pour le développement des capacités dans l’agriculture (RUFORUM) 

et le Réseau pour l’analyse des politiques sur l’alimentation, l’agriculture et les ressources naturelles 

(FANRPAN). PAFO agit à travers ses membres, qui sont la Fédération des agriculteurs d’Afrique 

orientale (EAFF), le Réseau des organisations paysannes et de producteurs de l’Afrique de l’Ouest 

(ROPPA), et la Plate-forme régionale des organisations paysannes d’Afrique centrale (PROPAC). La 

Confédération des syndicats agricoles d’Afrique australe (SACAU) est un partenaire associé à 

PAEPARD.  

Pour en savoir plus : http://paepard.org/ 

http://paepard.org/
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PROGRAMME PROVISOIRE DE L’ATELIER 

Introduction 

 Les systèmes semenciers en Afrique : enjeux pour les agriculteurs familiaux. Présentation 

synthétique des systèmes « formels » et paysans en Afrique et de leurs avantages et 

inconvénients pour les agriculteurs familiaux. Discussion autour de la notion de « semences 

de qualité ». 

 Aperçu général des systèmes semenciers dans la Région des Grands Lacs et description 

synthétique des systèmes formels et paysans : importance, principaux acteurs et rôles, offre 

et demande, politiques semencières en place. 

Session 1. Contraintes et pistes d’amélioration autour du système semencier 

paysan 

Sur base d’expériences concrètes, les enjeux suivants seront discutés : 

 Quelles sont les principales contraintes associées aux systèmes paysans ? (qualité des 

semences, maladies, autres) 

 Comment faire évoluer les systèmes paysans pour dépasser ces contraintes ? 

 Quel rôle pour les OP dans cette évolution? 

 Quel rôle pour les autres acteurs, en particulier la recherche, pour favoriser cette évolution ? 

Quels partenariats avec les OP ? 

Session 2. Contraintes et pistes d’amélioration autour du système semencier 

« formel » 

Sur base d’expériences concrètes, les enjeux suivants seront discutés : 

 L’intérêt et les enjeux politiques liés à la participation des OP dans la filière semencière 

formelle 

 Les conditions intrinsèques et externes (environnement législatif) pour permettre aux OP de 

jouer leur rôle dans le système semencier formel  

 Quel rôle pour les autres acteurs et quelles modalités de partenariat entre OP et autres 

acteurs de la filière semencière ? 

 Quel rôle pour les institutions régionales ? 

Session 3. Recommandations 

Etablissement de recommandations conjointes sur base des sessions 1 et 2. 
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LISTE DES ORGANISMES INVITÉS 

 

Pays Type d’acteur 

Burundi  

CAPAD OP 

FOPABU OP 

UB R (univ) 

ISABU R (institut) 

IRAZ R (institut) 

AGROBIOTEC R (privé) 

COPROSEBU multi privé 

ONCCS DG 

MINAGRIE (cabinet) Cabinet 

IFDC   

FAO Burundi   

Rwanda   

IMBARAGA OP 

IMBARAGA OP 

INGABO OP 

INGABO OP 

FUCORIRWA OP 

USAE R (univ) 

RAB R (institut) 

IPAR R (privé) 

Multiplicateur privé multi privé 

Minagri Cabinet 

IFDC Rwanda   

FAO Rwanda    

Coopération Hollandaise   

Banque mondiale (Rwanda)   

RDC 
 

FOPAC NK OP 

FOPAC SK OP 

LOFEPACO OP 

SYDIP OP 

Coocenki OP 

CONAPAC OP 

UPDI OP 

UCG R (univ) 

INERA R (institut) 

ITTA R (privé) 

FEC multi privé 

Ministre national Cabinet 

Minagri (Goma) Cabinet 

FAO RDC   
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Banque mondiale (RDC)   

Harvest Plus   

IFDC (Bukavu)   

VECO   

CTB RDC   

Animateurs/personnes ressources   

ASPRODEB AA 

CSA  AA 

IRPAD R (Institut) 

AREF R (institut) 

FWA-UAW OP Belge 

Access to Seeds Index Fondation 

Autres acteurs 
 

PAEPARD   

ASARECA   

ROPPA   

CORAF   

AGRA   

EAFF   

COMESA   

CEPGL   

Afdi   

Agriterra   

Coopération belge/Burundi   

CICR Goma   

CICR Bukavu   

 


